
M.LANGES RELIGIUX

,lDans Piie, lemajor Edwards a, comme on le ver
n lesfaits divers, remnport:6 une nouvelle victoire suir le

i s. On -a appris depuis que les districts ti azera/ s
sti sonilevês et qîuei le' colonel anglis' Canera y a 'été muas
sacré. Si cette nouvelle se 'cronfirme, Oit peitts'attendre-
voir tout le Ptinpubl tomber sous la doiiiatioin anglaise.

GRÉA ND'E L I G.NE

Le ieiste' rcde Nontrénl Porne des Baptistes, li

<le 19) que M. Normandeau (qui entre parenthèse s'es
fait recevoir mmiistre. laptiste) trauviie ndvement:
St. Pie à cotterldr les aveugles Catholiques .. Il ajou
te qu'il y a les puluis belcs espêrnces de voir quinz
familles Cuathuoliques devenir Baptistes, grace autx soin.
et aux efforts de M. Nortmaindeau s

Il nous peine certaminement d'enrégVirer de pareil
les nouvelles, surtout quand nous réfléchissons it ca
tctère sacré dotnt M. Nornantdeau fut revetu le joui

<le son oiitînition comme Prêtre de i'Egise Caîlîhio
-que. Quelques soient ses efforts et ses peInes, nou

vonî aucune crmtte des 'résultats, Nos inteligetn-
t< s ioputtlatiois des eampagnes comprennent en efilet
'ëc que vurlent sles 1 reticni oni s d'un prêtre apostat. 'El-
les comprermînent ctquello. conufnce rimne elles doivent
nîvoir .tix pimmessesz, quelles qutelles sientbd'un prêtre
Catlholiiuue qjIi uitrefîis prêchmit la doctrine enseinée
par l'Eglise Catholique, qu'il regardait alors comme la
seule vérilinble, et qui îmaintenant fait abjuirtion avec
-sort passér renio son caractère sacré,se lait protestant,
deIvicnt mimistre baptiste, et leur pétche touitt le con
traire( le ce qu'il disait et croyait autrefois. NOs popi:
lations ne se laisseront pas prendre t piège i elles
dirontt a. celui pui voudra les seduire : ILComment
remplissez-vois la mission :i iivous reçtltes le jouir
lue le Ponîife ie l'Eghise Catholique vous. consacra'

jamais au su-rvice ties autels. nu service de lieu ? Comn.
'muent pensez-vous Fouvoicr tuts sauver et vous sauver
vous-Imtie dans l'autre vie, un nous erunigennt à em-
brasser une croyance que vous save7 vous-même nt'e-
tre pas lu véritable, et cn voulant noius faire renier
comme vous le symbole que Dieu nous a donné par
son ('glise et que vtus axez suivi durint .Ia niajeure
partie le votre vie ?

Noin, nous le répétons, fous navnns aucunes ernin-
tes at sujet des prédications de'M. Normandeau. Lan
doctrine Cqu'il prêche se ressent trop le toutes celles

qui ne sont lis la doctrine de P1Eglise Catholique, clie
est trop absurde pour que nos compatr-ites s'y lair
sent prenilre. Tout ce que nous avons à dire àanos
bons habitants des campagnes, c'est de. leur adresser
la recommn.dation die PEvanigile, qui est cde "I veiller
toujours." A la vigilance, ilsj>indront la prière, et

auts la. prièté ils n'oublieront pas de demander à Dieu
la conîve'rsion..de ceux qui s 'égat-ent et qui travaillent aî

a-gurer let umutres.

M. Wr L. M c KENZ I E•

Nous hlisions veticîrdi Ille tnoums parierions aujourd'hui de
MM. ihikenzie et Bnrk r. Ce ntest pas directement cie
Vi-s messieurs que ictus avons à lire uit imot, mais c'est les
reflexious le qeiuu'un au sujet île notre article sur M.
iM Kenzxie.

On prétend que nous avons dit que "l le gouvernement
aoiémricain est les .,plus corrompus." Oui . trompe cin cela
nous avuis dlii qu e c'ti M. MrKenzie tui par son séjour
ux l'. . s'tait convaincuic e cela. Quart à nos propres

idles infi-desuus, nous croyons qtue la prdtuntion uti tprécède
n'a été écrit que pour nous fournir une orcoions do nious ex.
pliquer nouus-mme nii ujet lu gouvernementl des E. U.
N it.us n iisonis pa tic dillicuilès le iotis 'renîd-e à ce désir,
et nous d Lois îu' t la conistitution améri-aine et en ielet

'd uit beau mad le ; et même si Pn veut, un modèle presque
pafazt et dont 1histoire d'auciun peuple ne forui tdrx-
cmuple." Mais aussi nîet.s tne craigrnons pas de lire tue
nous pailons là (le ce qui est écr,' et que si nous avions

à îiarh-r le ce qui se pratique aux Etais-Unis, nous devri-
ons dire qiule "I le guivernencuît les E. U., la constitution

t telle quîe mi-e 'n ipratique n'est pas tait s'en ifaut titi tio-
" dèle pour les autres peuples."

'Oni ne ucîtrra pas ntius accuser le manquue de franchise,
et nous espérons qtiue 1 l'autre journal fr'nçais " saura nous
uen tenir compte. En attendant, nous lui souhaitons nutuant

de logique -tossible dans la thse qu'il ac ntr-prise, et nous
nue doutons plas qu'avec le temps il ne revietnne à [tote sci-
timent.

L E L A D Y E L GI N .

Lesp:·opriétaires dcli Lidy E/gin nous ont fiut. ie ques.
lion dans lVusrore îles Cuiunilas. Nous rëonJoun (l que .l'-
vnèiemnnt eni plquestion 'est pas é scus les yeux ld'un prêtre
qui était à bor du butateau et zt qui aius acommutiuói îéles
dîl'ails rapportls dans iiun ies précédenis numuuuîéros le ce
journîal. Comme le prètre, notre inriir:nnt. p'est pas à
Montréal en ce moment, touts tic puuivons nsurer, is
noust1 soimies stus P'l'impressionu ti la sène dont il a été,

.t '-mloin a eu lieu dans la nuit du 1 at 13 courant.

M. CIH IiN iQU Y .

On nouîs apprendu <lie M. Chiuiny countiruue sat mairche'
t ricomnpha ntte île prèdiaeir,. d'apôtre. île la Teu péranuce, 1Il
était sntuedi daeni tpimroiss mie St. Siilpice, anuit paircoîu-
ru il vc.* tuni stucerós t oujot uirs0 s IebIb, e est à irle c'omlet,
les pairoisses die Si. Cmuthhlern, Laniou-aie, La vnlrie, et lpres-
qu~e tomutes les nunîres danst les proloti leuirs.

êîd itorÏ'nilm. Nui- iîdevonms avomuerqîue ces artich.-s nocui sîonti
lomi.uuî' paruu tun i'llaboîratieuir' cont on juige ie pli i&lh lisnt.
mcs artiel es'n riiarquinulble-n. ' N ous prcuf ilus . dle -et te decansîion

polir le re~utmeier ds s'e t rua nu t pieuri nuoîre juurnaul, et n'uis
espé 'ons quu Il voudlra iii nouus les cotliinuur.

jj'M. N. Cumb,;ci -devantt ir.st itutetir à Ste. ftinriîd
de ta fleanure, vomtdrntit-il njou fuir svoui 'sni rsidlence ac-
tuwe'le?1l aprendait qiemtic l osq à sont anin uuc. . '

a M. ESCALONNE 

M. Escalonne, dont hbous avóns dû èn'tretenir ès lecteu r:
dlans notre dermire uille, vient de nous adresser une Ion-
gue lettre à de sujet. M. escalonne essaie de s'y justifier et
de se mettré àPabri du blànje. Nous donnerons sa corres.
pontdance dans notre feuille de vendredi, n'ayant pas d'es-
pace dans celle d'aujourd'hui. Il est bien vrai que la lettre
de M. Escalonne renferme à notre adresse quelques épithé-
tes p.eu flatteuses ; il.-est bien vrai qu'elle contient des prin-.
cipes, etc..etc., dotit nous ne reconnaissons nullement la vé-
rre. eéanmoiis', nous croyons devoir la pîiblier, arin que
le public connaisse comment se défend M.ti cloñii ; dous

a accompagntons (ette lettre de quelques commentaires. En
attendant, nous ferons remarquer à M. Escalonnîe la cor-
tespoudance à son bujt qui se trouve sur la preinière et la

s seconde page de notre feuille de ce jour, et que nous re--
commandons à l'attention de nus lecteurs.

r Le Globe de Toronto que. nous avons reçu.hier dontient
- un excellent article sur la imantière d'agir de la " presc d2
s l'opposition)' Nous en parlerons dans notre feuille~de d en-
- dredi.

-Un correspondint nOs éerit de Québec qu'iel'' signé e61
t ce moment une requête a la léghlnture demandant un neil-
3 leur mode de dassification dans la prison commune de. Qué-

beek On bevrait faire de même à Montréal

CORRESPONDANCE ÀMERltCAINE.

(Pour les Mélanges Religieux.)

New-York, 16 octobre 18-.8;
1ounsieitr, je ývoiît ai promis quelqt!'ns lignes; pour

cette fois au moins je tiens ima parole, et dé tout je votts
cnvoic im mot.

L'Aimerican Iisttide, comme on 1 avait, annoncé, a
rouvert les portes diu Custle Garden au .pi-oduits de
litndustrie indigène. Cotte itistitution, déjà vieille de
vm-t-tun ans s'est donné pouï- mission de favoriser le
talent indigène en le soumettant, par l'exposition, à la
comparaison et à la lutte, et de l'encoutager en le ré-
compensant. Richement soutenue, par les recettes a 7
nîtelles. riii.doivent être enories, qu'elle prélève sur la
cînriosite publiqe ; ait concurrent le plus heureux elle
décerne une medaille d'honneur,au prenier accessit,el-
le accorde un diplole. On est ainsi parvenu, d'af ieles
en afliches, de coironiies n couronnes, d'année en an-
née à forcer Pattention publique, à réveiller le roût et
l'esprit de rivalité bien placé parii les industriels.

Tontes les inventions du génie americain, machines,
bénisturie,articles de buveautés et de luxe ; les fleuÈs,

les vêgétaux',, que recommandent leur grosseur fIbuleu-
se ou leurs qualités rares ; des pianos mîagnifiques,pom-
pes à feu, prrsses à vapeur au dernier mode, encom-
brent la salle circulaire du Castle Garlen,' ue des plus
vastes de New-York.

On voit, à l'entrée, deux omnilbus d'un tränliil infini
et d'une richesse impériale. Les batailles-victoires des
compagnes dit Mexiqtie embellissent l'intérieur et le
dedans du vehicule. Fortunés Américains !. plus et i-
reux cochers, qui recueillent les fruits du trioniphe et
promènent, d'un bout de B3roadway à l'autre, leur faci-
le victoire.

Puis tn noml)reux rassemblement de calorifères,
combinant les principes de salnbrité et (le chaleur, à
degrés différents et à formes los plus variées. Je n 'ai
tien découvert, après examen, qui pût remplacer, efi-
caceinent pour les maisons particuliéres, le -poèle dont
on se sertactuellenont en Canada, ou répandït, au sein
des bâtiments publies, plus de comfort et d'élegace
que les poêles smolenski.

Une chaloupe de sauvetage,. semblable à celle qui
enleva à la môrt, grâce à l'intrépidité du matelot Jéro-
mnes,une partie des passagers de 'Oceat Mifonarch.

Un rail-way-moclle de la route aérienne qlu'un ingé-
nieur, M. T. Randel, veut construire. au--desstu de
Broadway.

Je n'entreprendra pas une nomenclature égayée par
une description ; la série des obljets est trop longue, et
nia revue,dérobée au !abenr, trop rapide.Je me restreins
à vous esquisser lo caractèrc 'général et doininant de
l'exposition.

Les beaux arts, à ce conerès industriels, nivaient pas
envoyé (le représentanlts la plupart des tableaux qu'onu
y exfibo, portent une apparence de i'udiocritô manifes-
te. N'ullez pasI, inc dit. Itijeune artiste mon ani, con-
dantier, d'a prés ces chtt i spécimens, la peinture amlé-
ricaine ou tbloc, elle rougit de'ces caricatures.

Mais au milieu d cele rétinion incongrîne d'objets
qui se massent ici, se gr.opent là, surnage u ftit qui
snute aux yeux :la valeur du temps. On p'.araft profon-
dément convailel, (Le Ce côté des lignes, que le temps
c'est de Pargent et que ménager le temps comme un
trésor, le bien distribuer, c'est encore de -!argent. Je
mue juisti fie.

Vous n sauricZ compter les instytiments qtti abrègent.
otu suippriment entiérement le trixsail liauel ide lhom-
mue, les inst.rîIueits domestiques, les instriuments ara-
toires ; je les aîppellerais volontiers m iachines à tuer le
temîîps. Les voitures destinces a.î traisport desproduits

gricoles ont, ou:i Etats-Ums, tVois fois att mois la di-
imensionde h. charrette mesquiue. Ci. usage parmi nos
habitanîs. 1mn;tgincz l'économie de chevaux, (le tenîp
despacc, i oios ulie cenmachines et ces véhicules
agrani s réanIissCilt.

I nsistei avec nioi, monsieur, cn remplisnt votre
dloublle tachle sur cette vérité imlportanîte,mnais niégligée,
la vu1rlcird tlempis.

:I Uâtons i'int rodiiet ion die ces inlstrnuments dle progrès
et de ptosperit e mo iS nos campaî~gîtes ;de quetl le utilité
ne semaient-ils pns dans les nouvyea uix itabl)1issements su r
tout; car ces n cie, aux corps dc fer, ne è,e reposett
pas, nie se tt ignient pas, nc mangenit pfas, ne sGnt nikk-
muées quie. de itnouvemùent . et dl travail. 11 y cn. a dle

pui re f. tc uerle ia. li it tcle blé lia ci et.l ai
lin, i traeles1e souichles etc. etc. La' Soc.téf d'nriclî-
tuire dlu i)a<GCana;da deî.vrait, sud est possibio, rádtiur. daîs
son dépôt cie graimus etc., ces d iverse. imdacvatioîns, ain
defire îlyyer niuix ttressés l'avantage incontestablo
qu'ils en retirer unnit

GaoRuai (typographeli.) •

P'ERsAN.-. La ' ilric nions apprliîd que le tnîm.tdu voy-
ngeuîr Persan, qui est uctiiclleinîent à MIontréal est Nissisînbent
solormioht c'est' utn raini.

A udeassembléle de la SoCiétè de Tempéranc tenue lé
tt u édurant, lar.s la maison d'éc.le de' St Jacquesdans

le but de liviser la dite societé ri deu sectitons ou quartiers
,àe la ville de lontréal .Messife Mercier fut appelé au fau-
temdi 1t expliq1ua'le butîle UIassemllée ;' après quoi Mre. Lé-
onard s'adressa 'aix meurbies d la qtëiéte de terrlC rance.
Sa' gratdeur Monseggieuï·'èvaiend M'dnitra! présèrit à la
dite asseinblée proposa la divisao de l villé ii ceux quar-
tiers, et lrnontra l'avantage de cette division. Messire le su-
péricui du Séminaire (le M n preal arl àii dansle niême
S'ehs. L adivision de la vllle'est coinnie suit: 1er quartier,
la ville, le qiartier St. Arntoine et le fauiarg"des Réecollets,
et son lieu de.-uiiilini est l'église de. Récollts, le 2ème ren-
ferme le reste cdela cité etnura es réumins au lieu ordinlai-
re. Le jouir fixé pour les asseiblées anîiudlle est le premier

mli' te(che de. chnaqle mous.
l)nassemîblee 's'est teramnee paàr la coll'ecte aînmielle de

trente sous destinée aux sotitieîi des liauvres de la société
de.temipérance•

dar ordre E. D. DUFoRT, Sec.

COR1RESPONDANCES.

C., Ste. Marie, á leïïes ?eynes.

J 'B., Québiec,votre lettre di 19 n'est parvenuerîue le 2 1;

Voilà pourquoi elle n'a pli sêvir. .

G., New-York, lettre e&ue, mais pas le juirnitutix.

J. B. M., lettre et coneenuireçius ; merein

J. F.., Montréal, lettre reçue.

. . encore remis, fautede place.

M.E., â1ontréil, lettre reçue

L., Mascouche, lettre reçue.

J. 0. E., billet reçu.

D. 'r., Mointè.d, iole reçîiu ; réponse fite.

E. B.) Québîi lettre reçu c C e'estm bie.

D)E TJOUTJ UN PEUU

DNŠSsioN.-S. E. le gounvernutir général vient le démet

tre de la commission de la paix Simon Talon dit Lespé-

rarice, êerh

MDiutreiss.-Albert Ëuer,.*. M. Fitzgerald, Alexis Mi-

letto Cliarles Eusèbe Lemieux, J.-I. O'Leary, C. L. Fon-

iniie et Annibal McGiire, écrs.,sont nommés wiedécius,ctc.,

pour la province du Bas-Canuda,

DiÉDENTURES.-- I anushot re lernière femuille,nlnstWpographe

ont nis qu'il avait été émis pour £633927; il. faut lire

£[33927.-Le 20 du courant il avait été émnii pour £142,-

920 de débuntures) il eh était rentré pour £G56l50 il y en

avait encore en circulatin pout £77305.

H ijcI'NGonit.-Le village. île Huntinglon vient d'être

érigé en une municipalité sepjaée

sc3 s..--Vendreli soir, le feu s'est déclare ulans une

écurie apparlenint à 11 Blache, suir la rue Lagaucholière.

L'incendie ne s'est pas étendu nudclà de la oàùisse cu i! avait

originé.

Ul ýCANADEN.-La Ganelle de Quèébec . nous apprend la

'nrt à Phincourville (Loutisianie] un jetune Canadiendu cli

nom de François (iérat. de jeune homme élïnit nàtir dé

.Québec.

ARPENTEURs.-N. V. Lefrançois et G. Allbriglht, g.ntils-

lhonimnes, sont nounmés.Arpenteurs .tpour le Bas=Caniada.

NtoiHNië-Nous voÿons alir les jouronx rde Qé-

bec qiute le Professeur Milez y a eu 300 personies qui n-

suivi son cour de Ménoteclhnuie. Cette science est.dit--out

fort utile pour toutes perscuonnes.

NAVIRSs-Unt correspondant nous écrit qud I'on unstfiit

en ce ntoient .uni. vlis<nu utdîle e6s 00 toeaux à uL

Pointe Lèvy,et guil vient d'en re Inulancé un de 500 et quoi-

quiies tonneaux, conustruit dans les ban(ties le M. H. Duz.

bord.

onot:Ariou A uutc.-lercredi derniet, le iS u

courant, Mgr. Modeste Denmer. évêqume 'le Vanncouer, a

conféré les ordres moindres danis l'église Ituê'tcipLulitaine it

N. .. Lul édiot.

AUTn ORDNATiON A Udnsc.---flmant.lie dernier

octobre), 9. G. Mgr. de Vancouver riaordonne sous-hilinre

M;L Edouardl Métlhoiet a coifèrél 'ordre de la pîrCtrise ni- M.

Narcisse Godbout.

M~dn. DE sr)mri.--d'st ac'.n ree
t 

uiud floiis :ippicus,

p:1u lin voyageuir arrivé de Québc, qpue S. G. Mgr. le

Sidyie continue à jouuir dI'u5ne ulvnise sainité. Nouus es-

pérons que la maladie île S. G. lit- sera uno île pîeu uie Ii-

réc, et que la providene voudr a bien onserver enucur île

longues années à P'lise ce pconif 'ui l'a déjà si bien t'er:

vie, et qui ne mlanqluernit. pas annte de puv:* ex'rNf son

zèle et sa c.harité idns Un pýus qui -t coitiime le nôtire tarit

besoin de ses prêtres.

tmtti-Mgr. Prince, évêquele île Martyropolis, e4 pn-

hier soir pour iSrel.. Dns s mnntid seailiner offi se trouvuit

Sa Grandeur, nous aois rcearip M. Tircott prêtre, et

M. l'ilote (prêtre ) di coll'ge de St. Anneî.

cdoNNDMiNAT toI.-Lat Coitur vi'unt île e.onrnlmiiè. le ouii-

nié Paut )Dupuuis à ans île rt doinsion ual liniu eneerid

pirudeicial pcaur avoir r luit éoi de fuusil sur une. tutre

personnät.

orin d tf nteur dö St. Ànciiii.i lu roui de fni mu:

çois Bibd, s'est oy fimfi près le celle vifii.

cnAin.v.-Lnssemlele du ue té île ChiambtuIlv a et hlieu

le.1 Scourant., n a pnsse -ds r..lutinseui Éveiur.de la

lire navigation Iii Si. Laurnti-n, lie l'abolliiiii-de la teiniire

s.igneurimle, et i en oilfveurJ 'uin cand l g(l uminiir1ii i d'Ri-

chdlieu iu. St. Lairet.

u rur, i .-. Ljurnaux du l. C,, nioùq 'priirnfi-

nerit q e la popationi . bnel edKing<ton2est1d.1 ,018

4. ùao-Le vilagog de W o I-. ., vientt ml'étre

ravnigé ' par un iic'diuîe puI(i eut :u idétruit une-bonne partie :

lina p erte est considérable.

r.ssdin- e Mdgrej i o eùlr.cyng, aa
sain bord 117 pasIrsa ''

E Co.o EincE.-Le ronel Prinee, M. P. P., î'n

a tou joui-rs regard épolitiqtueinient coin me un · l' ooke fis/, ilé-

. . . . ' ronit o lli fe itt in éib iiii-

gistrat sous le gotivernuemn'ot-a.tuiel. . Quel domaîtueo'!

soL.tlTEF.UR h1GNuiRZA.Le-Lo5 .ioturn u.x.d'ejt bis jidus ap-

lprcilent que E. Panîl fter, écr., vie ett d'être nol' n mté sollici-

teur gói ératl de 1: e un uriuuce E mloiun l.'

SUR JofitANKILIN.--De F-ie>ald Plhier nous rén diue
Sir J. Richaud, envoyé par terre à la rezierche de Sir . .
Fr-riklin, avait eu *quelc iies indices, qu'il croyait devoii- ln
iniéttre sur les pistet du -hardi avîgatèur ' u'il cherche.

sNxisrnä. --- émie rejournaiouis' alprenud que, le 7 irati
dernier,la.barque \ Vniouv'r, appartenat à la compagíi
de Bal31ieto dïsn, s'est perdue sunr la barre de la uvinr
Colombia. L'équipage et les passagers se sont sauvés; lè
vaisseau eî la cargaison é'aienit aýstïres.

N.. BRUNsW %ici<.-Au Nouveau.ÈriiiisviclI,les choses o
dans un biet triste étati. L population émin ,p -
ne peffi. vivre. - I e emporte avec elle ses richesses et soui
inidï·é, eï. né.laisse au Nouveau. Brt.sçièktt que sa i orî
et sa dlétress.

còINeiLE NATIoNA L.-Sa Grâce,:' Igr. l'ArcJîev'è n iÏî
Balii inore, est surle point le cunvquer tn Conile. C.i
tir, t.nC*îiile Nzatinil, qui réuniràansi tous les Arcevûu&
et Evèques de l'Union-A méricaine.

UN m trrER.- L'linenrari'e '.lu 13rézil '%ient d(e nmétlIr
".. "te.Un fils,qui ds'liPj-itie 'l Cour'nne fmpénia!k:
Celâ ôte debi'oi*ts à la prii'esgee'de -,-v[invîe.

oURAGAN.--La côte Jes Etats-Uiis, plac'ée sur l'Atinti--
que, ' ùléVisitée par uni oiragan terrible le 13 du ourlifi.

1: FAM'Ux TEMPLE.-Le fameux teiplè des i\ rmoís tà
Nmvoo, E.. U., h été incen'dié le n'édiut courant ; on ci, I
quti 'esî l'ouvre d'un incendiaire.

SNo'UvEAU.---Par 'EréjNouvelle de Paris nous vou-cl;
qu'a avaiï fait circunler li vèille dans l'asseintblée natiônal1îîf
tableau des noms d'une notuvelle collection de Mr inistrs. i:
Favet devait être munistré des Travaux Publics, M. de M'
talenbert avait l'instrution puiblique, et M. Flahn recevit
département des cultes. C'est quelque chose d'àssez frul-

'Lotis M>oï :o.- Le prince Louiis Napofoï a.opté pi r
la représenation île Pausi.

.1 tioroaniE.- Dans le dernier conbat entré les Cronih
ét lesI lIongroi (combat qie anx-ci 'ont gagnîé), le. Cri:i-.i
ônt p6rdu 3200 hommes. i7 piïces de canon t é drapé:.
les Honi;röis nit eu 12à tués et 192 blcss-és

MAuttAca )E ptEs anenEs._ -S vo<îîs par tios joîîrmu
que la à uestio"i mit noariage îles prtres a éà lcut»e
ris dans le comité des cunlues. M. Isamnbert s'est prorîne
firtennenit ui fiaveur di imariage les prêtres ; mîîais 'évt:.
l'Orléan'. s'y e>t opposé disant qie c'était 'conu'raireà in >IN
è la niornliti,ct finalement le comité a dé"dè eùe'âfveur îl la
ihèse d.e l'évêque d'Orléfns.

.M. DE -uiAnBoaN .--N os vo ons qu'en Franie, da.
le,.Dêpartcmnteit de la laite Loire, M. De Charbonni à
perlu son élection tonme Représentan'tm du peuple -c'erý.
le général Ruiliieircs qui a èÉi- nonimé.

AvisÈ. -Une gr::nde solennité aura lieu à Lönft1euiI- si n
temps le permet, dinianlhe prochain vers les dex' heiun
de l'après miidi ce séra le .rinnphél îe la tempérance ter:
sonnifiée dahs le vénérale Père C hiniq-ui,:iiuqiucl la pàrois
dle Longieiiil présentéra conmjé fnn horinage niérit éôh 'i''n'

trîli, clhefd'autvre sorti. du pi(ii de.'àrtusie Hamel.
Tous nos frères, tant ith cmté(de Chanuibly qe dé là i

deMofrnlsot riéd1'y assisté .r,J. B. VAtgiiSECRETAIR§ S. T. L.
Longueuil 2à oc1obr'ó 1848.

1-ÀIAGES.
À raprairie. le 15, Tini.r<tle nvaan, éciM. P.1.,.

demoiselle Clatilde ibiyniid, fille de feu Mîlyse RP:yîîa
éc...

.A Laprame. le 15. Jacobl G:iriæ'py, ecr., N. D., à Ilcnoi
s'lle F[errine fille dA lexis Sauvagenîn, écr.

NA1SSANCES.
A Montrérd, le 19, la dame de John Young, ée'r., à in

A Momnréai. le 1.9, la daiCt dc L. T. èrunniond, èr.
a mis aun Imonde nit iilt.

lh cette vll, me atin, ni Dantic le Lduis Perrailt, E':r,
a niis au ntionide ni fils.

DECÈS.
A Cah-no-wn-g:i ps Montréal; le 16,. ThoinnW

iint, autrement lit e-io-r-gwn-neCn, à 90 ans.Cé
tin ehfsnuiv;ige lui iti joint. le ir:!ais daus a er're d
angais et îles a iériin ii.

A New-Yorkle 16. l'épciise de M. Josepli Lduše 1
29 anis, ci-devant1 dc .lintréal.

A Litruiîeiil, le 17, rnpt. N. Chéier; à 4-S anis.
A St. Friainçois duI lhî. le 17 à 8- nns, Augehque uua

(envo le iu .e hlein-coloil J. A. C. de .St. Fraunçoaisn
cien seigneur le cette paroisse.

A Dubhnu, le 26 uuli., lb ec~lébre père Gonttiui cideviitd
voeal e'n hi:lie

A S SOC IATION
S . .JE N - B A PT STE.

è' E diil'ý. le Ftus'cns et île ucoviis, 'se ' r -
I. MA R DI. le 24 it couirant à 7 heure -t'. :a> bli
rtPi d'le R a di,'iprildau. Ecr., ad udini dés rues St: à

et St. JeMni- aR
.Conitin išaire --O2rdltudlititeur.

[LUDGIS:DUVERNA Y

P 101l' lM EtU R .

SN a iesc'in à cette i niu-iniirie d'un app.îieiti Un rn-

NIuîtrónal 24 octîobre 1818.

Q ~ddiîrèi 24 octlireeSen

S'CLLSSIES DU COLLEGM &MASSON Tl'erre
o bininse u t ivertcs le CINQ DE SEPTEsSE i

untról, 19 ' S pît bLNe 18-1.8.

Neo 16, RUE ST.'VINC.EN, T A~ -

Montrrènt 20 oct obré 1848S-'sm


